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Introduction : 

La paléoclimatologie est l’étude des climats anciens. Pour pouvoir reconstituer les variations 

climatiques dans le passé, plusieurs archives sont à notre disposition. Lors de la dernière glaciation la 

calotte Patagonne a largement érodé les archives sédimentaires de surface (Kilian and Lamy, 2012). A 50°S, 

la majorité des enregistrements disponible à ce jour (tel que les carottes lacustre) ne remonte pas au-delà 

des 16,000 ans (Moreno et al., 2010, 2009). Les spéléothèmes (dépôts de minéraux précipités) que l’on 

trouve dans les grottes sont les archives terrestres présentant la plus haute résolution connue pour 

l’enregistrement de l’évolution du climat car ils se situent à l’abri de l’érosion externe. Il est donc possible 

de reconstruire les variations climatiques en Patagonie à plus longue échelle grâce à leur étude et 

d’étendre les enregistrements déjà disponibles pour cette région du monde. (Schimpf et al., 2011). 

 

Objectifs : 

 

Stalagmites : 

L’expédition UP2019 a permis la découverte de stalagmites (une catégorie de spéléothème) qui 

pourront servir d’archive de haute qualité, et qui contrairement aux autres archives de surface, peuvent 

être datées avec précision au-delà de la limite du radiocarbone en utilisant la techniques U-Th (Kilian and 

Lamy, 2012). Les stalagmites de la grotte des trois entrées plus une et du gouffre Jackpot possèdent des 

quantités importantes d’uranium ce qui permet de les dater à haute précision. Il est prévu de réaliser des 

analyses à plus haute résolution sur les échantillons les plus prometteur d’ici le départ pour l’expédition 

2021. 



Pour l’expédition 2021 il est prévu de 

récupérer les données de température des capteurs-

enregistreurs laissés sur place ainsi que les plaques 

de verre avec la précipitation moderne de la calcite 

qui fourniront un point d’ancrage pour 

l’interprétations des données isotopiques. De 

nouveau capteur-enregistreur de température 

seront laissés sur place, et installés dans le gouffre 

Jackpot. Le gouffre Jackpot sera la priorité numéro 

un pour récupérer de nouveau échantillon car pour la 

première fois dans cette région, une stalagmite 

semble avoir poussé pendant une période glaciaire. Il 

s’agit aussi de l’échantillon le plus vieux connu à ce 

jour. Il pourrait permettre de fournir les premières 

contraintes sur le climat à cette latitude-là lors de 

période interglaciaire et glaciaire plus ancienne. D’après les photos disponibles il semblerait que d’autres 

échantillons à l’aspect ancien soit présent. Un des objectifs pourrait être de carotter la stalagmite du haut 

vers le bas (visible sur la photo à droite) avec un foret de 4 cm de diamètre, 1m de long max s’il y a d’autres 

grand spécimen. Dans un esprit de conservation, cela permettrait de ne pas casser de spéléothèmes en ne 

laissant qu’un trou de forage qui reste discret. 

 

 

 

 

Calcite Cryogénique : 

 En collaboration avec Gabriella Koltaï (Univeristy of Innsbruck) pour les analyses laboratoire. Non 

observé lors de l’expédition précédente, mais il se pourrait que l’on trouve de la calcite cryogénique (CCC) 

dans certaines grottes de Madre de Dios. Il s’agit de 

calcite qui précipite lors du gel et dégel à la surface d’un 

amas de glace, souvent dans les entrées de grotte et 

indicatrice de la présence de permafrost. Sachant que la 

calotte de glace patagonienne s’étendait bien au-delà de 

Madre de Dios il est fort probable que certaines entrées 

de grotte étaient englacées. Elle peut aussi être daté avec 

l’U/Th. Cette calcite cryogénique se présente sous forme 

microscopique voir macroscopique (1 à 2 cm max). Si 

observée, l’objectif est d’échantillonner quelques 

spécimens et de réaliser une topographie détaillée de la 

zone, pour par exemple calculer l’épaisseur du 

permafrost. 

 

Exemple de calcite cryogénique in situ. Photo : G. Koltaï 
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